
Chers amies et amis, chers camarades,
La nasse du Macro-Lepenisme est aujourd’hui en place : associée à l’enchaînement élections 
présidentielles puis législatives, ce jeu entre le centre de la droite et l’extrême de la droite 
permet à la bourgeoisie, aux forces de l’argent, de dormir sur leurs deux oreilles. Sauf 
mouvement social et politique inouï et inattendu, le résultat le plus probable est donc la 
conservation d’un pouvoir parfaitement adapté à la Vème République, à la construction 
européenne dont ne veulent plus les peuples, à la globalisation capitaliste dans ce qu’elle a 
de pire. Mais c’est aussi un pouvoir qui sait se couler dans l’esprit du temps ou plutôt dans le
prêt à penser voire dans le prêt à ressentir, lorsqu’il s’agit d’écologie ou de mœurs.
Nous sommes face à une situation que nous subissons, une situation que nous n’avons pas 
choisie : quel rôle historique de notre Parti dans ce contexte, où le résultat est en grande 
partie connu ?
Que nous le voulions ou non, les élections présidentielles telles qu’elles existent, tiennent 
lieu de grande agora où, derrière les candidats, de vraies analyses, de vrais programmes 
divergent, apparaissent et sont débattus.
La question est simple : le Parti Communiste Français a-t-il une proposition originale à 
formuler ? Je pense pour ma part que oui et je pense d’ailleurs que, de toute sa puissance 
intellectuelle et militante, il a sa place pour contribuer à faire le débat au sein des 
sympathisants de gauche qui ont besoin de réponses et de repères et au sein de toute la 
Nation qui a besoin d’avenir. Je ne doute pas d’ailleurs qu’une telle candidature communiste
fasse germer et nourrisse les vocations militantes au même titre que la candidature des 
élections européennes aura su conforter la crédibilité du Parti auprès des citoyennes et 
citoyens politiquement formés.
Cette crédibilité du Parti est ce qu’il peut arriver de mieux à la gauche : il est essentiel, pour 
que les idées de gauche se concrétisent dans les scrutins nationaux, que ce vote de gauche 
soit identifié et porteur de sens. Il faut donc éclaircir le débat et le Parti a toute sa place en 
étant lui-même. Cela ne pourra être que profitable à toute la gauche en cas de présence de 
cette dernière au second tour des présidentielles de 2022 mais surtout de 2027 car la vision 
du temps long doit aussi être la nôtre.
Cette participation, par une candidature présidentielle communiste, au débat national, 
associée à la sécurisation, avec tous les partenaires disponibles, de nos députés et la 
progression du nombre de ceux-ci doit constituer un élément de conquête de positions 
politiques, au même titre que le travail vigoureux d’implantation ou de réimplantation dans 
les collectivités territoriales au sur le lieu de travail. C’est à la double condition d’un Parti et 
d’une gauche présents et incontournables localement et bien identifiés nationalement que 
nous serons en mesure d’apporter notre contribution déterminante au changement social 
que nous voulons, en faveur des classes laborieuses et de l’Humanité dans son ensemble.


